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Par Harout Mardirossianédito

Que s’est-il donc passé dans l’actualité armé-
nienne depuis la fin du mois de juin. Entre Euro 
de football et Jeux olympiques de Paris, il sem-
blerait qu’une sorte de « parenthèse enchan-
tée » se soit formée et ait mis de côté tous les 
problèmes politiques, économiques ou sociaux, 
toutes les guerres, tous les dangers auxquels 
doit faire face le peuple arménien. Il y a là une 
réalité que l’on ne peut nier, mais qui masque 
le feu qui couve toujours sous les cendres et qui 
à la moindre prise d’oxygène, ne demande qu’à 
s’enflammer. 

Prenons la France ! Après des élections légis-
latives anticipées qui ont surpris tout le monde, 
elle n’a toujours pas de gouvernement à l’heure 
où nous mettons le magazine sous presse. On 
peut espérer que d’ici à ce qu’il vous par-
vienne, on connaisse le nouveau Premier 
ministre et les ministres régaliens qui seront 
chargés de mener les relations avec l’Arménie 
et notamment la coopération militaire et diplo-
matique. Or, comme nous l’avions envisagé, 
le coup de poker du président Macron s’est 
retourné contre lui et a emporté avec lui bon 
nombre d’atouts pour l’Arménie et les Armé-
niens qui ne sont plus au Parlement. Il va falloir 
maintenant reconstruire pas à pas cette relation 
alors que la défense de la Cause arménienne 
a des exigences immédiates comme la libéra-
tion des otages détenus en Azerbaïdjan, comme 
la définition du droit au retour des Arméniens 
d’Artsakh, comme la défense de l’intégrité ter-
ritoriale de l’Arménie menacée chaque jour par 
l’Azerbaïdjan. 

Prenons l’Arménie ! Nous l’avons quittée alors 
que les rassemblements de l’opposition ramas-
saient chaque fois plus de monde et que le pou-
voir en était amené à utiliser la force comme 
lors des manifestations du 12 juin dernier qui 
ont fait une quarantaine de blessés. Depuis, 
le Parlement a fermé ses portes et s’est mis 
en vacances ainsi que l’exécutif. Place aux 
festivals du vin, des khorovadz, des abricots, 
de la bière, du touti ori, avec concerts géants, 

dégustations gratuites et on en passe. Panem et 
circenses. Pendant ce temps, on pouvait suivre 
sur Instagram les pérégrinations des dirigeants 
arméniens à Ibiza, avec villas à 3 000 dollars 
la nuit, et chemise à 600 dollars, à Berlin, 
Londres ou sur leurs vélos, aux frais du contri-
buable arménien. O tempora O mores !

De son côté, l’opposition, faute de combattants, 
a arrêté les meetings et espère les relancer dès 
le 1er septembre. Mais rien n’est moins sûr face 
à une population arménienne craintive à la 
répression policière et judiciaire de toute forme 
d’opposition. Si elle a bien pris conscience des 
dangers de la politique menée par le gouverne-
ment, elle souhaite une alternative crédible et 
pas un homme providentiel, même avec toutes 
les qualités dont il disposerait comme le cha-
risme, la franchise et l’honnêteté. 

Et pourtant, cet été a été aussi, l’été de la drôle 
de guerre, celle de l’évolution des alliances au 
Sud-Caucase, avec une Arménie qui se détache 
inexorablement de la Russie pour voir dans les 
Etats-Unis et l’Europe ses nouveaux protec-
teurs. A contrario, la Russie, elle, prise dans le 
bourbier ukrainien et dans les sanctions occi-
dentales sur son gaz et son pétrole, se rapproche 
inexorablement de l’Azerbaïdjan au point de 
lui proposer d’intégrer les BRICS, et organise 
une nouvelle coalition avec la Turquie, l’Iran 
et même la Géorgie qui tiennent l’Arménie en 
tenaille. L’Azerbaïdjan paiera-t-il auprès de 
l’Occident cette trajectoire ? Là encore rien 
n’est moins sûr quand on voit les préparatifs de 
la COP29 qui doit se tenir à Bakou et qu’aucun 
pays n’envisage de boycotter alors que toutes 
les raisons sont pourtant là. Entre absence de 
gouvernement en France, de commission euro-
péenne à Bruxelles et d’élections aux Etats-
Unis, tout semble à l’arrêt. Tout le paradoxe et 
l’ambiguïté de la position arménienne est là !

La rentrée promet donc d’être agitée dans tous 
les sens et on ne parle même pas du Moyen 
Orient, de Jérusalem à Beyrouth où tout peut 
s’enflammer en un instant. ■
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Le silence avant la tempête ? Mensuel


